
Zeitschrift: Revue Militaire Suisse

Herausgeber: Association de la Revue Militaire Suisse

Band: 148 (2003)

Heft: 1

Artikel: La voie helvétique

Autor: Altermath, Pierre G.

DOI: https://doi.org/10.5169/seals-347077

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften auf E-Periodica. Sie besitzt keine
Urheberrechte an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in
der Regel bei den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Das Veröffentlichen
von Bildern in Print- und Online-Publikationen sowie auf Social Media-Kanälen oder Webseiten ist nur
mit vorheriger Genehmigung der Rechteinhaber erlaubt. Mehr erfahren

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les
éditeurs ou les détenteurs de droits externes. La reproduction d'images dans des publications
imprimées ou en ligne ainsi que sur des canaux de médias sociaux ou des sites web n'est autorisée
qu'avec l'accord préalable des détenteurs des droits. En savoir plus

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. Publishing images in print and online publications, as well as on social media channels or
websites, is only permitted with the prior consent of the rights holders. Find out more

Download PDF: 08.02.2026

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-347077
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=en


Conduite

La voie helvetique

Col Pierre G. Altermath

1
• Le temps
de la confusion

Les temps sont difficiles. La
ense economique desecurise, le
changement continu destabilise
et l'incertitude quant ä l'avenir
Paralyse. Cette evolution pese
sur notre maniere de penser et
d'agir. Elle altere la qualite de
notre travail ainsi que notre
28n6 Physique et morale.

0000 Suisses recourent
aujourd'hui ä une aide medicale
Pour gerer cette pression. La
tacture s'eleve ä 4,2 milliards
de francs par annee.

Dans ces moments de confusion,

il est bon de retrouver des
reperes connus et confirmes,

s valeurs qui nous aident ä
surmonter la crise.

2. Les lecons
du passe

«Pour voir le futur, il faut re-
garder derriere soi», nous rap-Pe"e la Bible. Quelle aide notre
Passe peut-il nous apporter?

a hallebarde est une arme
'mprovisee utilisee par nos an-
cetres pour leur defense. Elle a
Permis aux milices helvetiques

vamcre des troupes plus for-
es- Cette arme symbolise une
acon de penser typiquement

Helvetique. Jamais celle-ci n'a
ete aussi importante qu'aujour-a hui. De quoi s'agit-il?

3. Un assemblage
remarquable

La hallebarde est constituee
de quatre elements.

L'etre humain

A la base de cet outil, on
trouve le manche en bois. II
represente la nature et symbolise
la place de l'etre humain au centre

des preoecupations. C'est
lui qui fait fonctionner
l'organisation et non le processus ou
la machine. Le general
Montgomery a dit un jour: «Ce ne
sont pas mes chars qui ont
vaincu, mais les hommes qui
etaient dedans.»

Que faisons-nous pour
respecter ce principe elementaire?
Le chef est-il toujours conscient

de sa responsabilite sociale?

N'oublie-t-il pas parfois
que l'on conduit «avec le
personnel» et non pas «sans lui»
ou «contre lui»? Le collaborateur

est-il toujours conscient du

devoir de solidarite qui le lie ä

ses collegues? N'oublie-t-il pas

parfois que la camaraderie est

toujours la meilleure protection
contre le surmenage?

Placer l'etre humain au

centre des preoecupations,
c'est garantir la cohesion

de l'organisation.

caracterise la simplicite comme
base de toute action humaine.

La simplicite represente la
condition essentielle de la trans-
position d'une idee dans les
faits. Elle est une garantie de

faisabilite. Que faisons-nous

pour rester simples? «Le general

Grant etait toujours accompagne

d'un soldat pas trop fute.
Lorsqu'il se preparait ä donner
un ordre ä ses generaux, il le

donnait d'abord ä son soldat

pour s'assurer que ce dernier
pouvait le comprendre.»

Proner la simplicite,
c'est assurer l'adhesion
de toutes les categories
de personnels ä notre
mission commune.

La simplicite

A l'extremite de la hallebarde,

nos ai'eux ont fixe la hache

empruntee au bücheron. Ceci

L'introduction dilettante d'ex-
pressions anglo-saxonne, de modes

et de recettes de cuisines
empruntees ä l'etranger et ä

l'economie dans nos activites
respecte-t-elle cette exigence?
Chaque collaborateur est-il
toujours conscient que trois
langues et trois cultures cohabitent
dans notre pays. Que faisons-
nous pour adapter nos produits
ä cette realite?

Le bon sens

Sur la partie metallique de
cette hallebarde est gravee,
bien visiblement, la croix de
Jesus-Christ. Elle personnifie
le röle du bon sens comme
maniere de penser.

«Le bon sens elementaire
commande de faire la guerre ä



Conduite

ses adversaires plutöt qu'ä ses

allies». II est effarant de constater

l'energie gaspillee par des

querelles ou des lüttes
d'influence intestines. Que ce soit
le partage d'une photocopieuse
ou la nouvelle articulation de

l'organisation, l'ambition
personnelle, l'egoi'sme et la com-
modite aveuglent les raisonne-
ments. La retention cle l'information

menace la communication.

La politique du fait
accompli affaiblit la coUaboration.

Dans une Organisation
moderne, il ne peut plus y
avoir de succes au detriment de

quelqu'un. Ou bien nous vain-
crons ensemble, ou bien nous
perdrons ensemble. Teile est la
realite actuelle.

L'exercice du bon sens

doit nous permettre de

retrouver confiance en

nous, confiance en nos

collegues, confiance en

nos chefs et confiance
en notre avenir.

Nos ancetres ont tire du
desastre de 1798 un enseignement:

«Soyez unis» qu'ils ont
grave dans la pierre du monument

commemorant la bataille
du Grauholz. Aurions-nous
completement oublie notre passe?
Les causes de tensions vont
s'accroitre avec la crise, c'est
un phenomene humain. Qu'al-
lons-nous faire pour en limiter
les effets? Comment pouvons-
nous rester unis dans la crise?

Le pragmatisme

La hallebarde a ete l'objet
d'adaptations continues decou-

:"v

Tp

lant des experiences accumulees

lors de son usage.

Cette demarche nous rappelle
le röle du pragmatisme dans

la mise en ceuvre des moyens.
Prenons garde au perfectionnisme

si coüteux dans la realite.

La perfection n'est pas une
fin en soi, c'est un trait de

caractere pas toujours positif de

1'Helvete. Que faire pour
combattre cette tendance funeste?
Le chef est-il pret ä accepter

que tout ne soit pas parfait du

premier coup? Accorde-t-il le

droit ä l'erreur ä ses subordonnes?

Les collaborateurs n'ont-
ils pas tendance parfois ä abuser

des possibilites infinies de
la technologie? Chaque document

doit-il etre une ceuvre d'art?

Favoriser le pragmatisme

consiste ä redonner

ä l'amelioration
continue son role central.

4. Ne pas subir

Lorsqu'un moustique penetre
dans un bureau, deux reactions
sont possibles. La premiere
consiste ä attendre en tremblant

que le moustique attaque. Cette
attitude engendre des scena-
rios-catastrophes, cree le

surmenage, detruit le climat de

travail et altere la sante de la

personne concernee qui tombe
rapidement malade. Le second

comportement consiste ä reperer

le moustique, ä l'identifier
et ä le surveiller. Au moment
opportun, on le capture, on le

reconduit dehors et l'on poursuit

son travail. C'est la reaction

logique et raisonnable.

Malheureusement, de
nombreux chefs et collaborateurs
ont choisi le premier comportement.

Terrorises par une Situation

dont ils ne saisissent pas
tous les aspects, incapables de

s'activer pour chercher
l'information, ils souffrent inutile-
ment. «Ne pas subir» est une
devise de l'armee francaise.
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Nous devons reapprendre ä
reagir en nous posant sincerement

et quotidiennement les
deux questions de base de la
qualite:

Mais donnez-moi aussi le

courage et la force et la foi,
Car vous etes le seul ä donner

Ce que l'on ne peut obtenir

que de soi.»

P. G. A.

B Faisons-nous les bonnes
choses?

' Les faisons-nous bien
Apres quoi, nous devons re-

apprendre l'exercice de l'initiative.

Les eles du succes ne se
trouvent pas chez les
superieurs, elles sont deposees en
chacun de nous. II ne depend
que de nous de les trouver et de
les utiliser.

« Aide-toi et le ciel t'aidera».
e temps de l'obeissance passive

est revolu. Un collaborateur,
incapable de quitter sa chaise
Pour aller resoudre lui-meme
les frictions, est inutilisable
dans une armee ou une entre-
Prise moderne. II est vrai que
cela demande du courage.
Mais, n'est-ce pas lä le fondement

de la dignite humaine?

Peut-etre n'est-il pas inutile,
Pour terminer, de relire la fin
ae la celebre priere du parachu-

<< Donnez-moi, mon Dieu, ce
qui vous reste,

Donnez-moi ce dont les autres

ne veulent pas,

m---.
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